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(PREMIEH AmUIl.E)

V%ri donc a dit que, à la frirnri des ariispices de l'ancienne

SM Rome, deux K»^ologues ne peuvent se re^^anler sans
rire ?

Cette iKMitado pouvait se justilier quand - il n'y a pas encore
un bien loni,' temps — l'Iiisloire de la (eire suscitait de si

nombreuses conti-adictiotis (pi'il en rejaillissait sur la science
même un véritahle discnSlit. Mais il est connu aujourd'hui que,
à cotn[)ter dt! la seconde moitié du siècle dernier, la Génlot,né
est sortie des hésitations de sou her(;eau et (pir la lumière s'est

faite sur les points principaux. Il reste ent^ore hi.Mi îles..bscuritès,
bien des diver}:;enccs sérieuses, personne ne riKiuire. let;éoloj,ruè

moins que tout autre. Car la Génln^ip étant une sorte'de
synthèse de toutes les connaissances s(!ienti(l(pies. il n'y ;i pas
lieu d'être surpris de la voir exposée .à des conciliions préma-
turées. ; de vérif.ahles tnéprises, et. paitatit. à <le multiples
remaniements. .Aussi les hommes «pii nnt coritrilMi' à .asseoir

solidement ses éléments fondamentaux ont droit à notre
reconnaissance : leurs noms valent d'être cités à l'én.a! des -rands
nomsijui ont illustré l'un ou l'autre chanq) de l'activité hiimaitie.

<:u\ier en France. I.y.'ll en .\n-icterre, Lo^an eu Canada —
pour ne citer cpie quelques noms — ont fini par édilier un corps
de doctrines qui olTre. a écrit mon ren;retté maître et ami,
M. Albert de La()[)arent, professeur de Géolo^iie à l'Institut

Catholique de Paris. " le saisissant intérêt d'une histoire


